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Le cdH verviétois s’interroge,
quant à un rapprochement entre
hôpitaux, exigé par le fédéral
pour début 2020. Il constate que
l’avis du personnel du CHR de
Verviers est connu, alors que ce-
lui des médecins de l’institution
devrait bientôt l’être. Mais côté
politiques, c’est le flou, avec une
majorité PS-MR à la Ville (associée
à Nouveau Verviers à ce niveau)
et bientôt au conseil d’adminis-
tration du CHR qui ne s’est pas
encore positionnée. À un point
tel que pour le cdH, impatient
d’en débattre au conseil commu-
nal, on fait « fi du débat démocra-
tique ».
Où en est-on ? En fait, il faudra
d’abord recomposer, le 25 juin, le
conseil d’administration du CHR,
où devraient siéger 6 MR, 3 PS, 2
cdH et 1 Ecolo, soit 12 représen-
tants des communes. S’y ajoute-
raient un représentant de la pro-
vince et un des partenaires privés
(Ethias ou Solidaris par exemple).

Clairement, les bleus et les rouges
ont la main, ici. Avec la perspec-
tive de désigner le président et le
vice-président du C.A. Lesquels
seraient un libéral et un socia-
liste, dans un ordre à déterminer.
Mais le choix de ces deux diri-
geants dépend d’une grande né-
gociation visant un ensemble
d’intercommunales à l’échelon
provincial. « Tout est dans tout »,
souligne Didier Nyssen.
Quoi qu’il en soit, ce Verviétois,

actuel président du C.A. du CHR,
est poussé du côté socialiste, pour
obtenir une des deux places. Or,
il est convenu que dans ce cas
l’autre poste (président ou vice-
président) échoirait à un libéral
habitant une autre commune. Ce
qui écarterait dès lors des ténors
verviétois tels que Freddy Breu-
wer ou Maxime Degey, par
exemple, au profit d’un bleu qui
pourrait par exemple être Lam-
bert Demonceau, actuel vice-pré-
sident.
« Les présomptions d’une dési-
gnation d’un président PS sont de
plus en plus fortes », souligne un
représentant syndical. « Ce qui
n’était pas discutable voici trois
mois l’est devenu. »
Une source non libérale souligne
que ça arrangerait bien certains
pontes du MR dans l’arrondisse-
ment. Dans un contexte où des
bleus plutôt de tendance laïque
et urbaine laisseraient la place à
d’autres, de communes de la pé-
riphérie, ayant des atomes plus
crochus avec une mouvance plus
proche de l’esprit ex-social-chré-
tien.
« Tout peut toujours arriver »,
souligne le Theutois Philippe
Boury.-
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Q
ue va-t-il advenir du
CHR Verviers, ex-
CHPLT ? Et qui va le
diriger ? Les deux

questions sont lourdes de sens
non seulement pour le CHR,
mais aussi Sainte-Élisabeth.

Le PS semble pouvoir rêver de la présidence de l’hôpital public, dont le futur se jouera bientôt
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Le futur du CHR au cœur
d’une vaste négociation

La 1ère édition du Salon de l’emploi et de la formation a connu un
beau succès ce mardi dans les caves de l’Abbaye de Stavelot.
« En tout, il y a entre 120 et 150 offres d’emploi proposées par les
26 employeurs présents », souligne Valentin Snackers, chargé de
mission à l’Instance Bassin, organisateur du salon, aux côtés de la
Ville de Stavelot, du plan de cohésion sociale et du Forem évidem-
ment. Il devrait y avoir d’autres initiatives du genre bientôt.-

STAVELOT – Emploi

Beau succès pour le Salon de l’emploi

« Au niveau de la
Fédération du PS,

ce sera ma
candidature qui
sera proposée »

Didier Nyssen

Le futur du CHR Verviers pourrait
peser sur celui de la clinique Ste-Éli-
sabeth, à Heusy, qui relève du CHC.
Le directeur général du CHC, Alain
Javaux, espère former un réseau
large, qui conserverait ou englobe-
rait les hôpitaux de l’est de la pro-
vince, dont Ste-Élisabeth, St-Joseph à
Saint-Vith, St-Nicolas à Eupen, mais
aussi le CHR Verviers et pourquoi
pas Malmedy. Mais c’est loin d’être
fait, surtout quant au CHR. Or, pour
une ville de la taille de Verviers, la
loi actuelle ne permet pas d’avoir des
hôpitaux dans plusieurs réseaux.
Qui l’emporterait alors, en cas d’al-
liance du CHR Verviers avec le CHU
de Liège ? La taille du CHR Verviers
serait un argument de poids pour
que Ste-Élisabeth emboîte le pas,
contraint. Mais ce serait à la Région

wallonne de trancher. On a évoqué
un décret wallon qui aurait permis à
des structures publiques et privées
d’intégrer un même réseau, comme
celui que voudrait mettre en place
Alain Javaux. Mais il n’a pas (encore)
été adopté. Et actuellement, si des
institutions privées et publiques s’as-
sociaient, ce serait le public qui s’im-
poserait.
L’avenir pourrait dépendre des élec-
tions de mai au niveau wallon, selon
un syndicaliste. Une majorité PS-MR
pourrait favoriser l’intégration de
structures du réseau privé dans le
public. Avec le cdH dans une coali-
tion, par exemple, la donne pourrait
changer. Il faut aussi s’attendre à un
lobbying des milieux laïques, chré-
tiens, mais aussi des médecins, dont
beaucoup bénéficient de tarifs plus
avantageux au CHC… Par ailleurs, à
Liège, le CHC dispose d’une méga-
structure neuve, Mont Légia. Or, son
fonctionnement nécessite une
masse suffisante de patients, que
pourraient fournir en partie des hô-
pitaux à l’est de la province.-

Sainte-Élisabeth dans le
public, contrainte ?

L’autre hôpital, à Heusy

Sainte-Élisabeth, à Heusy. © GDS

Opter pour une union avec le
CHC ou avec le CHU allié au CHR
Citadelle, le pôle public, compor-
terait chaque fois des avantages et
des inconvénients, pour le CHR
Verviers. Avec le CHU, les tarifs
seraient souvent moins coûteux
pour le patient. De plus, on s’asso-
cierait à un hôpital universitaire
doté de spécialistes renommés.
Mais ici, Verviers ne pèserait que
pour environ 15 % (contre 25 %
d’un réseau avec le CHC). Il fau-
drait alors essayer de bétonner
une exception géographique
maintenant une offre suffisante
dans la région, « avec le CHR
comme tête de gondole », sou-
ligne Didier Nyssen, actuel pré-
sident du C.A. Un mariage avec le
CHC, lui, réduirait la concurrence
avec Ste-Élisabeth, proche. Mais
l’image d’hôpital public, à la-
quelle beaucoup tiennent, en
prendrait alors un coup.-

Selon les options

Divers avantages

Dans la foulée de la mise en place
du C.A. du CHR Verviers, le 25
juin, se profilera le choix du
partenaire avec lequel s’allier
dans un des réseaux d’hôpitaux
imposés par Maggie de Block.
Deux options à ce niveau : convo-
ler avec le CHU et le CHR de la
Citadelle, liégeois et publics, ou se
marier avec le Centre Hospitalier
Chrétien (St-Vincent, L’espérance,
St-Joseph… à Liège, mais aussi
Ste-Élisabeth à Heusy). La décision
reviendrait, au niveau politique,
au C.A. du CHR de Verviers. Les

libéraux y auront 6 membres sur
14, contre 3 au PS, 2 au cdH et 1 à
Ecolo. Les 2 autres mandats se-
raient attribués via la province et
les partenaires privés (Ethias,
Solidaris…), probablement à un
PS et un MR. Mais l’assemblée
générale pourrait aussi être ame-
née à peser dans la décision. Or,
ici, le poids des Verviétois, lié à la
population, grimpe à 67 % des
parts, alors qu’ils n’ont que 6
administrateurs communaux au
C.A. En novembre, Thierry Wim-
mer (MR) et Benoît Pitance (cdH)
avaient voulu faire voter une
alliance avec le CHC. Une levée de
boucliers avait suivi, au PS notam-
ment, avec un pas en arrière, en
attendant une vaste négociation.
On est donc reparti pour un tour,
qui sera encore loin d’être fini le
25 juin, juge Clauke Klenkenberg,
le président de la Fédération
verviétoise du PS.-

Un réseau à intégrer

2 prétendants pour se lier au CHR

B. Pitance et Th. Wimmer © N.L.


